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" Instl'uelion pal,ticulicl'e: il "ous, 1l0s11'e ú'es-c)¡icl·~ét ú'cs~amé~
, \ . sreur, la dticiless~depal'~e"dePlliisalle~, etc.,tÓuchUl;da ~é~

senee' etgO'uverllcment génél'ul que '''OOS délaissolls,de:noz,' 1,

'. pays el\~llbjeetzde par de~il:,:el pour. tant mieulx les conduire,','

. régfr el gou"el~ner. aree hon advis, assistence el serviee dé noz '

con~nulx d',Estat, pdv~el.des. finanees, 'l'eSpeelive~cnl,selon

. I"exigcllee, el qualilé des'nffail·es.' •
;',

.' ?
. :.'

f ..

premierement, que, selon l'enm~reconfid'ence,qu'avons' de yous,'vous' remecto.n( et .
délaisson~ ,plaine,libre et absolu'tepuissance, en :nosdict,spays et auctorité, l?ur 'noz co~~ .

.'saulxd'E~tat, privé et desfinances, et· autl'esnoz jusÜciers, officiers et subje~tz., . ,
. ',Et co~me totúes prospéritez en administration des choses publicqUéS procedent de la' ,
'. ' .. ,' ,l' " ' , '.' " '.., '

cléÍnence de Dieu, el que partant il convient, avant toutes chos~s., teQir.songneulx·regard, . '
s'employerk óviter tout ce que -pourl'oit donne}' offense a,Sa Divine' Majesté,et procurer,

.ce que le pourroit. pl~s jnc1in~I: aimp,arÚl~, s~ grace ~ nous et anoz'subjectz, poul' tant
mieulx vivre en paix"etconcorde e~ .augmentationde. tou's ,biens 'procédans de' ~a bont~t'

.-'j

'.,

....... '

selon qu'H a,esté usé paí' ,ci~devánt ei conform'~ a'~x: ol'donnaóces, mod~táti0ns et ,esti2 '

"mations sUÍ' cedressées,le VlII,e joul',dejanvier. xve~LI,~)e xne de: febvri,eF ensuyvant,;'le
Xxe de juingxvc LU ,.,le Vle d'~lI)vri1 xve LIlH 'etxluc de septembre ensuivant.

.Et áu sul'plus nous confions, entiererrieiít que Jad'icie duchesse,;'nostre samr, 'usera,; ·en
ce qq.e dessus ettoutesautres choses qu'elle verra concerner ,nostre bien, honneul' et
prouffit, repoz' etbonne provision de nosdicts ,pays et subjectz, du povoira elle doimé,

.' comme (~it est~ avec la: dis~rétion et considération qu'il convient; et nous advertira, de .
, tem-psaaultre et le ,plps souvent que possible sera, ,de toute'~ choses et affairés. occurans '
.. et provisions convenables', et nécess3ires~et nous con'sulteia siavant que'les affaires le .

, . ','. . '. .. . ." :".
,sonffl'iront et qu'elle yerra· es/tre 4e qtlelque notable,considération, pl'ovision.~t impor-,

, tance.. : "
: '. . Ainsi faict et or'dollIlé' sou1)z nostl'8 noro en nostre villede Gand, le vme:" jom" .

• .1 •
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et que principalement nous avons tousjQurs' eu acueur 'le' faict de"'la saincte 'et caÚlO':"
licque religión, ainsi que ne doubtons vous l'avez aússi en singuliere recommandation,·
npus vous enchargeons que parles'gouvernellr(généraulx'de nosdicts pays vou~ faicte~
estroictement observer. ce que,' par leurs 'instruction&: que 'leur avons bailléou feró~s

cy-apres bailler; le~r sera en cest endroict déclairé:et tenez songneulx.regard que:non:'"
seullement lesdicts gouverneurs, mais aussi.·qúe ceuli de nózconsaulx, tant souverains
que provinciaúlx,et al.ltres. noz justiciers>offlciers e! gens de loy et villes, 'procedent, ,
co~tre les transgresseurs des plac~artz' et.édictz su'r ce ordomiez par fe.u, de tre~~louable ....

, mémoire, TEmpereur,mon seigrieur et tre's-amé pel'e(a-'cuy Diel.l fa'ce miséricorde),et
depuis par nous' renouvell~z, sansinf!ac~iOn, áltél'atión. ou modératio~ .. AiIssi,.·eomme.
les inqillsiteul's so'nt ceulx quiprincipall~ment doibv(mt avoir re soing des affail'es qe la
religion; vous .tie'~dre~ la main a'ce que ,d'e leur costel ~lz'se' y acquictent, et,que ~'autre

costel par ceulx denoz finan ces, receveurs des' exploictz'etaultres oil i1i·seront assignez~
ilzso'ient tousjours dressez de leurs sallaires et'vacations, affin que, par faulte ou dila:"
·tion de la paye, les choses de leurs c!ülrges ne soient différéés ou reculées. .

Voulons,: ente~<Íons et vous. enchargeons tres-expressément qu~ vous faictes tr'es-estroic':"
tement tenil', observer el garder indifférammEmt ies ord(;nnances faietes pa;naus en tous
les consaulx denosdicts pays,et signamment esdessusdicts d'Esiat', privé ~tdes finances,
et que ceulx de l'ungdesdicts consaulx ne se advaneent d'alleres.autres py e~affaires et.
m~tieres qui ne sont de leur charge~ ne fUt que, a tres-grande causeetimportante raison,

,·vous samblast expedient et besoing poul' nostre seryice, 'e,n a'ucun cas~ s'en'.debvoil'~ul-·'
trement faire,'et pourla' néCessité dudic~ cas et affaire tant seullement. '.

.'J . .' '" .....

.' . Aussi que ayez bon- regard que tous ceulx desdictsconsaiIlx,' chascun 'en d1'oíct soy, et
tous noz aul tres officiers, de que~que. qualit~ qu'ilz soient, fmteúdent et s'acquictent' es
dBbvoirs'de. leu~s' charges avecqmod~stie, sansparcialité, contention, démonstration .'
quelconque de re'gr~t les ungs' avec les' áultres, ei avec deue1'évér~nce et obéissapce,en-__

. v"e1's v~us; et si personne-quelconque des~icts-consaujx'ou autres noz ófficiers "en f~~ct
.. autrenient,: ne le soúffrez,comme qu'il soit, airis y remédiE~z commeverrezle besoing;8t
, n'ou'sen adverÚssez~ pour en faire:.·et pourveoir' seloIi ce. -' ' '.

Que tous céulx desdicts consaulx respectiveme'nt gardent le'\s~Gl'et des aff~ires que se
traicteront es consaulx dollt ilz sont, sigriamment ceulx dli'c'onseil d'Estat; 'pourla plus

.impo;tance de~ affah~es 'd'icelluy, s'élón' que'l'ordonnance ,sur'ee' dressée le'contient,'et'se .
abstiemúmt de parÍer' desdicts affaires 'ou chosesconcernans ledictestát' ho)'s dudict
consei1, et avec.aultres que ceulx qui en seront et en aJ}part ;'et si v.ous ytrouvez fauHe,'
vous nousen advertirez de ce que vous samblera estre afairepar nóri.s,s:uspendant,sivoyez-

. qu'il soit hesoing, ce pendani, celluique trouvére'z en telle faulte;de son óffic~; etjusques'
en'avoiÍ' sur cé 'de iúms autre 'ordonnance; .

. Enoultre, ne souffrez que la oil Úseraquestio'n, esdicts ~onsaulx, d~affai1'es:.qui i)liisse~t
médiatenient ou inimédiaterrÍent toucher aucuns d'iceulx consaulx, leu1's paren~ ou alliez, .

"
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, e(y' ayt occasion 'de suspitiQn; qu,'ilzse treuvent ales consulter; et ainsi le faictes 'indiffé": '

" - rarnrneút~bserver en l'endrolct detous, cornme la cause et 'raison y ,esi i-ndifférente.',

, 'Faictes aussi" entierement ettres-estroietement garder que nuI" desdictstrojs 'cón'saulx

, puisse "ten¡"r'- gaiges~ ny ,. pe;llsio'ris, .direetérnent oú 'in'directernént,' d'autre quede, nous,'

comrne q~'i1 soit. , , . "

AUssi est tres~néc~ssaire que 'ayez ban regard quele~ oppinionsen"tous lesdicts ~~il-: : .

'saulx indiffér~mrileilt, et sigriamrnént en celluyd'Estat, ~e pass~nt avec affection' des:"

mesurée;-parcialile7., praclicq~es o~ intelligences, pourles résouldre'~t conclurre,a plu~ ,

ralité d';oppi~ions; et.,quandv¿us verrez e~' ce ,ou,entendrezapp'arm.lce ou '~ccasfon,'{",

í'emédier,ez et ferez ce q~e'verrezestre convenable pour"la'plus saine et meilleure,réso-"

, lution et conclusion~

Davantaige, sera n'écessaire que faict~s obse~ver les'heures quis~ront prinses 'et'advi-, '

sées par vouspotir únlir'ledict conseil d;Estat, affin de 'n'on pel'dretemps, et que, selon '

:,' l'importance et ~écessité-des affai,res, il n'en advienne qtieÚi~efois' inconvénÍ(~nt. Et sam

,bla~lernent fei'ez ensuyr par ceulx doriostrediCt' prisé conseill'ordonml~ce dresséé quant '

'au 'temps qu'ilz ofita" besQigner~ et qú;Úi l'einployení "deuerrient/e~choses ét affalres de ' "

leur charge. ' " ~',
• • ~ '.

'. ¡ ~..
. . .,'. "'.

, Que l'or(]onnance de tenir l'aiIdience et seelel"'ave'cq contl'el'olle'se observe' entre aul-' .

trespl'ecisérnent, et qúe'toutes 'dépeschesqu'aurez a signer, pl;oven'ansde,'vostredicte'

charge ~t régence, soient'veues etmarcquéesavant qu'~l1es vous soient pl'és:entées,assa':'

voir': celles 'procédails dtidict privé conseil, par le chiefou'eelluy qul présidera audict

,privé con~eil en son Üeu'~ et le'pre~iéren ordre ij'iceulx que'sé troll\:.er.a estre en court.

Voüs aurez aussi Don'regard d'enúmdre ~'ar.ticulierement, dudictconseil a~ noz finan~e~,

"de temps a aultre, 1'estat d'lcelles jet, si avant,que vo~tre commoqité le pourr~ souffrir et

il y'aura affajre. ,ferez venir, 'ceulx, de"sdié~es fináiíces devers v~)Us, ~eux fois la sépmaine,

poul' estre' info~mee (le l'estatd~icelle~', et 'torites matier~s et affaires y' occurans, pour"

selon'que': vei'rez estre besoing, y bailler, avec "leur 'advis, l'oi~dre, moyen et provision, '

, nécessaire, eiaffin de selon ce estre tant plus advisée 'es'chosesd'Estat et co'ndu'icte' dé

noz'aultre's affaires.' " ,.' " ' " . ',' '", ,':- ,," ,

. Aussi •vous ferez enti~rernel)i' observer et entretenir I'estat gue baillonset délaissons a

, ce~lx de n'osdi~tes 'fin~nces~ne rl'U (que Dieu ne,vel:I11e)qu'ilsur~int dangier' de guerr~ a'
, nosdicts pays,'ou autre te1 et si- grand affaire', qu'il vous saniblast, avec meur et"bon' advis,

, que 1'on ydeustfaire quelque changement, et l~' néc~ssité tant instante que' ne nous en

, puis_siez consuÜei':ouquel cas, vous remectons le f~irechariger'ou muerseloIlqueverl'cz

, I'exigence dela nécessité.' , , , l

" .~ Noris entendónsque d:ores en 'avant vous' gardez riere vous'ou faictes gal~(ler'par l'uilg;

'deschi'efz de noz financesle sJgnet de nosdictesfinances~' pour en,user c.om~'il sérabe- '

soing et convenable,' et affin. que. tant mieulx entendez comme jes affaires' de nQsdictes ' '~

~nances se passent etdépeschenf. ' " '

----------------------
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Vóulons et entendons que les gouverneurs.particulier~ ~des ..pays vous'obéyss~~t' el ..

'()bservent ,les instructions .que leurJerons .bailler. ·et que enee 'vous prende,z songneul~

regard; et se ytrouvez notable faulle, nous ,en ady.ertissez, ,poúr, 'y pourv~Oi~. ·Co.rnme
. 'tro-uvenons con,veni.r. . -

Et s.i la chose ne permectoit.si- grand dilay~sans, ¿vi'dent péril,: en ce cas n~us ,vonlons
que y mectez telle pi'.ov·ision queverrezconvenir !pour nostre seryice, dont nousagver
tirez adilIigenc~; et 'cependant"et tant que áuronsauítrement~éte~miné,.voulons que
.soyez entieremeilt obéye et yostre ,pr.ovisio.naccomplye ·et·effec.tuée.

Quañd .surviendront'matieres désirans estre tenriés secretes, vous en';conféi:erez ¡avec
.' ceulx.que verrez estre besoín'g et ypourront baillei'bonadvis, tant se.uUeme.nt, selo,n la

qualité des matieres; et o~ elles requerront provision et exécution, lorsles qonférerezau .
conseil,' aveé admonition ou, sibesoing faict, selon .l'importanGed·icenesÍllamwes~. a.dju-.

, ratíon de l~s "tenirs~cretes, aiant' ·tousjours· regard.que Jes..ma.tieres :grandes, mesmes
celles esq~elles 'sera reguiRe.1'ayde.etassistence dessejgneurset.bons'pers(Hl~aiges pou~-'

. . - . . ~ - . . . '. ... . . ~ .' ..
ladicteprovisioÍl etexécution.. ·se traictent' et4éliberenL.avec .eulx.' et par leur ,~dv,is, .et

'. qlfilz .soient, selo,u l'exigené~;pour 'ce ·expressémefltmández.·.' •
. .Voulons al~ssLque vous aié~ regárd et ~oing que ceulx denosdictesfinances, des 'privé .'
et grañd consaul~, :noz procureur~,advocatz ,etautres offici~rs, r~ndent leur debvoir et
acquit de garder,poursuyr ,etdefferidre nozhaulleurs, .prééminences etdroictures,..et

'que, quand pour ce ils recourront par-devers vous,leur yb~ilIez tonte faveuret ~ssis-:- .
. . . . ..1 .

,tence, sans les permectrEl, a ceste occasion,estre traveillez.ny mo]~stez deper,sonne. quel- '
conque, de qiH31que qualité qu'ilsoit,.én ayant ~ussi bon· regara g~e, soubz couleur ,de
le~rseslatz et office~, ils ~e fac'ent tO~t ou ~OUlJea.pers~nne~.. ..' ,,'. :

.Davantaigé, .nousentendons qu'i1 y ayt ordinairement deuxdes. commis, chiefz
de ~oz ,fiÍ1aiíce~, ·résidens ..devers vous,affin.:que, le~' ,atfáir~s ,denosdi:de~ .fiIlanc~s
soient mie,,!lx et plus auctoriséement dresse~ ,'el eonduietz a vostre satisf~ction' .el .
reliefvem"ent. ,.. '. .- .

Pour.ce aússi qu'entendons lagrande dépopulation 'de la venoiso~ etbestes sauvaiges _
que; pui!3 ung temps 'en ~a, et mesmesdur~nt ceste derniere guerre, s'estfaicteen ·noz.
forestz de.par dec;a, vous:regarderez de adviser tons mbyeh~ con:ve~~blespourrepeúpler
et mectre' 'en nature iesdictesforestz,soit en lllandant .a ceulx.qúiont' cc(mmIss'ion,
permission ou'aultrement charge et congé de chasserde noüs, mi .prétEmderÍt d'y:povOi'l'

'chasser~ de'~s'~n abstenir pour ungtem,ps-, olipar-autres voyes convenables que.verre~:
duyre'a ce propozo, . I

': Et enfin vous remectons de,' es choses· dessusdictes, leurs 'c~rcunstances et ,depp.en..'
.. dences, et auti'es noz affaires quelzconques' de noz páys de par:dec;~, y faire toutce ,que·

verrez'estrepour lebien,conduicte etgouverriement de'; nos'dict~ ',pa'ys' et: subjectz,.et' .
user, selonJa forme de' vostre .povoir et régenee,. en tous.Iesdictsaffaire~,selo~ q~El
sQavons vostre entiere affeclÍonenvers nous et I:Elntiere.-confldence :qu'~vons 'de vous,
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',Pouvoir donné pa1' Philippé .JJ ala duches~e ,(je .P.ar~,e·.~~ fa~r~ Ugu,(}S
" '.:' . '. '.'el. ~,Q~féa.érat(orJs ..> ." . . " .
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P,HILlPPUS; etc; Recognoscimus et notum Jacimus tenore pre~Emtium quod, cum :ni~il ~\

.nos unquam an~iquiu~ duxeri~us. vél magis e:x animo e,xpetiver~mus qua~ 'cqm~uneni

pácem 'in republiéa' christia.na firmare: et stabilire, omniaque' prospiCere ei providere
'quoo' ad éam rem :conducere et convenire' possent, 'm~tilooque vi~iÍli~ati 'i~t~r·nos,t.ras
ditionés patrimoniales .consulere, eaque omnia :dirig'ere qUID in eum~usum guovi~modo

.fa,cére pos'se vidéa~tur~ in Dei opiimi maxirili obse!luium proque nostroo dignitatis debito'
~t in n08tros subditos'paternacharit~úe commm{ique i'eip{üHicoo et religionis eonunodo; ','
confi'si de singulari erga nqs studio, amore .et a'ffeetione ,iliustrissimre prindpis dominre',
Margaretoo, ducissoo Parmoo, Plaseneire; ·ete., sororis nostroo eharissimoo et' dorni~iorum
'nostrorilm infel'ioris Germanioo.gubernatricis generalis, 'eandeÍn illus~ri~'simam d~cissam

sororem ~t'gubernatricem generalem, omni meliorimoq.o, via, forIJ;laet ordine quibus :
Jeffieaeius et validiús de jure possunius auniebemus, nosíram'veram; certam,: legitimani

. ,et indubitatam procilratrieem~ aetricem ~t gestriee~ n~goeiorum ,ac inandatariam crea
vimus, eonstituimus,.deputa~imuset oÍ'd'inavimus, atque ex nune et per presentium teno~

,rem, crearnús, 'consiituimus, d~p'utaní'us el Oi~d~namus ad pe!' seveiper substitutos suos'
cumsimill aut limitata potestate vice et nomip.e nostrotraetandum, capituHmdum, eoÍn
ponendum, transigendum, firmimdum' et coneluderidum' eum quibuseunque eleetoribüs
aliisque- príncipibus, tam eeelesiasticis'quam:. secularibu's,nobílihlls, magnatibi.Is, com
Illlinitatibus'et CivitatÚms, siv~"riune~is e't proeurato'ribus eo~undem·plenuÍn,~~.su,ffieieris
mandatl,lm ad' id habentib'l.is, quoscunque tra.ctatus, eonv~~tiones'~ ligas,'uniones 'et confoo-:-·
deration~s; ratione';ditiomim' et patr¡¡l~um '~iibst¡'arum Germanioo infei'io.ris, sub illis
for~is, ,COnditioni,bus,paetis e~' claúsúlis prout dietoo doininoo dueissoo. et ah easubsti-

"Y,o~t:re pr.u4~n~,~.et· pjs~rétJ0!l.:. vo~s·r.eméctant.et .enc4.a,rge,ant le tQut;comme~ ariHre
..' . . '. . ~

n.o:q~;-ll;l~Sme,s.. . . ' . . .' .
. l\i.n~~ fijet et, .o¡rgpn~,é .~oul>z nostre')~qpl ,í3P. PQ,stre vilI~.4~ Can.d, le 'yIiI~ .. jour·

"', ,d'~Q;U~t 1~5~9 •.

--------~---~~--------~
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tuendis fore conveniens etex·· .usu· et dignitatenostra videbÚúr: dántes. etconce
.dente~·prrefatrectominre ducissre,sorori efgubernatrici nostrre geI;lerali, "et ah ea substi-:
. tuendis, ptenam, liberam atque omnimodam potestatem et. facultatem.qúrecunquealia .
genera1ite~ faciendi, exercendi, disponendi. et conclud~ndi, in omnibus el circa'omnia
prredi?ta et qurecunqué illis' connexa ve!annexa ét ad eaquomod<?libet" spectaD:tia velaQ .
eis..dependentia fueriilt,' .et. qurenos,- sicol'am presentes essemiis, facere, disponere ét ".
concludere possemus, júrandique in animam nostram de rato promitteildi, ac nos omnia~

-que- et singul~l bon~ nostra obligandi"et hypo~ecandi ~d observantÚlm concludendor·um.
. Promittentes, in 'verbo' regio 'et sub fide legalis atque' ingenui pÍ'incipisj nos gratum,
ratum et firmúm.habituros quicq~id (ut prremitiit~r) perJprredictamdominam d~cissam

. aut ab ea su.bstituendos actum/conventum et conclusuÍn fue~it, eaque omni~tn singuIls
suis punctis, clausulis et articulis~ quantum· nos concernent,' firmiter et inviolabilfter

.: .: 'observare, exequi et adimpler~ veile, neque iBis' quoquomodo, direcie vel indirecte;"
quovisquresito colorevel pretexiu, co~travenire,omni dolo et fraudé penitus ·semotis..
In~ cujus' rei fidem has litteras rrÍan:u' nostr~ subscriptas sigilli nostri appensione jus
simus munirL- . '. .~ -

Datum in oppido nostro Gandens¡' die vnia mensis augusti, anno Domini millesimo
quingentesimo 'quinquagésimo nonó,' r~gnorum nostrorum, vldelicet' Hispaniarum,'
Sicilire,' étc" quarto,.Neapolis autem sexto (1) ..

': .
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FRANQAISE

DEMARG-U ERITED'AUTRICHE
, ;

'DUCHESSE DE PARME :

1, •

'AVEC P-HlLIPPEII

I
I
I

"

DE PARl\fE A', PHILIPPE 11.'

j,

..:"

(1) PhiliBpe II av~it quitté Gand le 10 aout', a ininuit. il ét~it alIé,' par eau; au Sas, 9u
,i1s'était embarqué pour Flessingue. Le ll·il 'couchaa Souburg; le 12, apr~s avoir diné a la'

Vere,' il alla dormir a 'Zierikzée, 011 le mauvais temps le for~á de s'arreter plusieurs jo'urs.
(Journal de Vandehesse.) ,

Mo~gn~ur; sQachant le désir que Vostre"Majesté ha d'a~river en Espaigne, ,
je regrette grandement que le 'vent híy soii si contraire' (1.), quoyqu'il soit de
la commodité qu~ par ~ce 'moyenj'ay d'avoir Vostredicte, Majesté", tant plus

:prez. Mais j~ désíre tantque toutes choses soyent ason gonst 'et satisfactión, '
q~e celame force adésirer; ce 'que aultremen t seroit s~ loing de mon:désir'ét

, tant esloingné de mon heur et félicité. Et estant Vostredicte Majesté 'eI!coiré~

si proche, je ri'ay pu délaisser d'en'voyer ly,~; gentilhoffiJ!le porteu~ deceste
"~~"\ ' '

;; ", ..~.
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(1) Le 30 juin 1559, a:Bruxellefl~.Philippe JI a~ait demandé aux ét~ts généraux une aide'
extraordinilire pou~' lui donn~r le moyen de licenciel' le reste des troupes ,allemandesqui '

. 1'avaient servi pendant la guerre ;cette aide devaitconsister'en un emprunt que.chaquepro,.,
.vinceaurait fait, selon le contingent qui lui était assigné. IlIes avait aussi requisde prendre
, résolution sur ce qui leur avait été proposé aArras, au mois d'aout 1558,:concernantle~el.

AGand~ le 7 nout, illeur avait rappelé ces demandes. " .

pour la visiteI~,afin a;~voi'r notiveUes plQS Jcert~ines de'::sa disposition, et joinc-
, ternent si: ce seroit son bon' plaisir; en cas que cetempscontinuast tel, de me
donhercongié, seuIlement pouru,ng lrois jourspour aller et 'retourner, et
pouvoir encoires ung'coup baiser lesmains a VostredicteMajestéavant son'
partement. Enquoy toutesfois je n'entendz!presser davantaige que ce que sera
le bonplaisir, de VostredicteMaje'sté, ne veullant, ,pour ceste sat~sfacÚon,Jque

leservice 'd'icelle souffre, et jugeray estrÉr po'ur le meilleurtout"ee qU,'il plaira
a Vostredicte Majesté com~)and~r, comme'ledira,:a icelle lé porteur de ceste.

Cependant je neveulx déla"isser de donner comptea Vostredicte Majesté 
d'aulcungz affáires sur lesquelz,doiz le partement d'icelle; i'on a négocié, et
signarnment decelIuy desaydes(1)", qu'estle fondament p.resent.d~s affaires~

affin que VostredicteMajesté entende so~mierement co'mme le tout va..
,Et prerniers, 'quant a Brabant, j'ay treuvé que prélatz et nobles s'excusoient

,de d'onner au chanceIlier leur opinion~ pour~auhanrque, comme ~Iz ~isoient,

pour l'absence de ceulx des villes, quant ilz parLirent de Bruxelles;ilz ne leur
en firent lectul'e: ce qu'jlz dyent estre nécessaire faireavant'que la cornmu
nicquer audict chancellier, pour. veoir si elle sera telle .que ave~ icelle lesdicts
desvilles se p~i,ssent ,retirer, avec ,espoir, deJruict(ce 'qu~ilz :n'ont vóulu faire
en ce lieu, disant qu'il estoit nécessaire qu'il se fit en Brabant). Par OU je les ay
renvoyé a l'ilbbaye d'Afllighern,:, auquel.lieu ladicte lecture. de l'opinion des- ,
dicts prélatz et nobles a esté faicte aux depput~z' des villes, 'et depuis ne fa pell
Iedict chanceIIie~ recouvrerpar escriptplus tost que hiel'; et doislors<il est
dessuspour en ~ai~e l'extraictet concepvoi~.son advis"a~nc de ,m'en .faire ,rap
-port" qlie j'esper,e pourra,estre -demain: apre's,disner, ,a~n-de, ~sans perdre
temps"veoirce que, s'y debvra faire.,Parol! Vostredicte :Majestépeult' cog-

"noistreque l'accord de ceste derniereaydedemandéeen Brabant estencoires
.~bien Ioing;o'ultre ¡ce que, ,comme Vostredicte .Majesté,s<;ait,jlz'n'ont.satisfai~t

:aJa :précédente.
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. (l)Par'lettres patent~s d~nnées a Gand le 9 aoM 1559. (aorre8ponr1~nce de, :pJ¡,ilipp~ Ji
, SU'1'Z'es aff~ire8 desPa'!fs-13as, t.I, p: 184.) , ':,"', ,_" , ,"',' " ,- ,',

, (2) Philibert de Bruxelles, 'an'versois, conseillel'aux conseil~ d'~tat etprivé. C'é'tait luf qüi,
lors de l'abdicatión de Charles-Quint, lé 25 octobre .1555, avait porté la p~role, ,aunom de
l'Enipereur, devant les états généraux. " " ' ," ",',
, '(3) Jean de Hennin, 'grand bailli des bois de Hainautdepuis le l~r octobr~ 1528, créé che-,
valier de la Toison d',or au chapitre de Tournay en,1531,' fait 'comtedé Bouss~~ en 1555, par
Charles-Quint,dont' il étaitle grand écuyei~ Il mourutle 12 févr~er 1563~ , '

(4) Maximilien de Bourgogne, marquis de la ,Vere,seigneúr de Beveren, etc.,·mort ala
Vere le 4 juin 1558, avait, partest~ment du 30 octobre 1553, institu~pour son 'principal hé
ritiet etfilsadoptif son filleul Maximilien'de HenniIi, second fila. de Jean' de ,HenniIi ,e,t ,

. a;AnnedeBourgogne, sa sreur ainée, alors dé~édée,"a' condition qu'il pri,t le surnom'et les',
armes ,de son oncle. Blui donnait notamment le marq~isat de la, Vere; la ville etseigneurie
de Brouwershaven, le Doel, adjacent asa seigneurie de Beveren, ~tc.: ' , ,; ,

." . '.' . . . . .

, Aú regar~de ceulx deFlandre's, ilz n'6nt encoires riens réspondu, el 'peult..
estre, _attenderit-ilzapres, les a~llres ; ,mais I'on les sollicité'et sollicitera~l'on

, , continuellement ' tout ce que sera possible...
,Quaotaceulx ,d'Hollande,'ilz sont vénuz avec une ,responce' du tout nega-,

tive,s'e~Qusants sur leur impossibilite, et je .les ay renvoye avec les. ::u'gu~entz

que,m'ont 'semble convenir, pour leur, faire une vifve ,renchargeJ" la~

qu'elle je crains .ne suffira,,: si ',~Ile 'n;est'assistée de la, chaleur et favenr
, de Vostredicte Majeste, ,et qu'il, plaise "a, ieeHe, commander : au~ prince ,

,d'Oranges, _que Vost.r~dicte Majesté a freschementpourvEm dugouvérne~

ment d'illecq (1), qu'ily v_eulle aller pour les solliciter, et lefaire passer
inconl¡'nent a cest effect par icy, luydonnant lettres de crédenc~, signées de

.Ia' mainde Vostre Majesté,e'n vertu desquellesil ,puisse t~nt' plús vifvement
'{aire I'office,; avec la faveur qu~il y pourra, donner 'co_mme "~ nouveari'.'gouver:--, 
neur 'et ayant si' grande ;part a~ pays ;et passant par icy,jeJuy pensé
adjoindre le conseillier BruxeHes (2),qui s'est employé ala, sollicitation,' de
l'ayde précédente, afin qu'en ce'commencement il :luy fasse assistence.
, Touchant,Zeelande, aussi ont-ilz rapporté une négative fon~éesqr' impos
sibililé,et ne voy aültre -móyen pour,les 'per~uader,sinon qu'j¡' plaisea
Vostredicte Majesté,~ppener pa·r~dev-ers' soy le Sr, de Boussu (3),qu'est par
dela, pere du ma,rquis de la Vere (4),. et qui peult fairepo'ur luy',etaussy le
prélat de Middelbourg, lesquelz deux constituent'les deux ,merribres,'de prélatz

~-----------~--------~--~
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el nobles, leur enchargeant qu'ilz facent tel office par lequel Vostredicte Ma
jestépuisse avoir; sur la proposition, responce telle qUe l'oÍr doibt attendre 'de
'si bons su'bjectz, et non négative si absolue., , , '" "

J'ai renvoyé ceulx d'Artois, pourá'ultarit que, si bien ilz accordoyent unepar~
tyedeceque 1'0n leúr a demandé, corhme VosLre Majestépropre l'aura entend'ri;
si ne vi~nnent-ilz a'beaulcoup pres a ce que leur aesté demandé '; et sise sont
faictz offices particuliers a par"t al'endroictdes depputez; pour' leur pérstiader,
qu'ilz, tiennent la :main a ce qu'a lelir: retoiIr ilz rapportélt responce' plu:g
approchante a ce que ,Vostre· Majesté désire; et ja sont faictes ,sigriées ,et
envoyéésles lettres nécessaires pOOl' rasseinbler lesdictses.tatz d'Artois, selotl
qu'ilest de conshirne faire. ' ,

'Aussy sont renvoyez ceulx de Haynnau avec les persu'asions nécessaires_
pour obtenir d'eulx, meilleure responce, et'le meisme de LilIe, 'Donay :et'

, 'Orchyes.' '
" Qua~t a Tournay, To~rnésiz et Malines,' pour estre estatz moindres; 1'0n'
differe ~e les' presser jusques ace que l'on voye ce que l'on pourratirerplu's'
avant des aultres. ' "

Et a~ re'gard dri: sel (1), 1'0n ha ja négocié pardeux· foisavec les; estatz;
mais ilz s'excuseÍlt, (¡uasí tous, ,de non avoi~ commissions' pour co'mmuni~-'

quer, mais bien' pour ouyr et' rapporter.· Et pour s'estre :traictée 'ceste 'négo
ciation cy-dev~lDt par diverses mains et avec qilelque'confusion, .voyant' aussi '
qu'a faulted'estre chargez les depputez souffisamment 'ponr 'communique,r;il
ne s'y tpourroit faire gr.and'chose~ 1'0nest apres pou'r veoir si ¡"on, pourra
prendre quelquepied pour faire' venir les depputez a Br~~elles, avec, charge '

,',plus souffisante, le xvúe du mois prochain, ponr ¡'ors' yeoirsi par quelque
honlt 'l'on les pourra, en cornmuniquant, persuader 3' ce que Vostre Majeslé
du moings puisse prendre quelque ehose sur ledict sel, combien queplui-

, sieursdesdicts deppu~ez en donnent petit esp~ir. I _

¡De tout cecy voit Vostrcdicte Majesté-Ie pen d'apparencequ'il y a de venir'
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, ' (~) Aux états gé~éraux ten~s aAr;as le 19 aoftt 1558, le Roi avait proposé que la vente ~t
distr~bution du selluifUt réservée, pour la dOnner en ferme ou admodiatiou, oula faireadmi·
'riistrel'par des' ~gen ts-'qu'il ~hoisirait, ou bie~·qu'il fftt ,levé ciI~quante fiorins _sur 11 chascun
cent ' ,," de ~el Únport.é'dansle pays. TI avait demandé sur cette prop~sition l'avi-s des états. " ,,',
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